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Les textes de ce dimanche 

Samuel (16, 1b. 6-7. 10-13a) St. Paul aux Ephésiens (5, 8-14) Jean (9, 1-41)) 

Psaume 22 (23) « Le Seigneur est mon berger, rien ne saurait me manquer. » 
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 Dix ans de communication du pape 

François 
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 La campagne du Denier 2023 

commence 

 C’était leur appel décisif 

 Pourquoi se confesser à un prêtre ?  
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 Agenda - annonces 

UN PROJET DE COMMUNICATION 

 

Vendredi dernier une rencontre de l’équipe communication de notre 

paroisse s’est déroulée au presbytère. Nous étions nombreux : Michel Rocher, 

Jacqueline Huber, Serge Denis qui s’occupent actuellement de la feuille 

paroissiale « Le Lien » et du site paroissial. Ils sont la mémoire des projets 

de communications de la paroisse, particulièrement la revue « Entre Val et 

Clochers »,  à laquelle collaborait aussi Roger Amory, qui durant de longues 

années fut distribuée dans toutes les boîtes aux lettres par des bénévoles. Avec 

eux, il y a une équipe « secrétariat » avec Marie-Odile Gaillard,  Chantal 

Bénard et Simonne Gilquin. Nous avons pris le temps de faire mémoire de ce 

travail de communication au service du lien entre tous les membres de la 

communauté chrétienne et avec des habitants de la paroisse. Le site paroissial 

est très vivant, beau et pratique. La page Facebook fonctionne bien et voit un 

plus grand nombre de personnes la suivre. Pour autant, elle mériterait un plus 

grand investissement. La messe dominicale, filmée et diffusée sur la chaîne Youtube et la page Facebook, rend un 

grand service ; elle permet de garder le lien avec des personnes malades ou très âgées. 
 

  Étaient invités pour la première fois dans l’équipe : Tra Tran, Minh Thi Tran, Constanza Chalvignac, 

Clément Saint Flory, Cécilia Ribeiro, Christophe et Audrey Hartog, Sergine Chardet. 

En effet, depuis quelques mois, mûrit un projet de communication vers les plus jeunes, sur les réseaux sociaux. 

Clément s’est proposé pour participer à ce projet de façon active. Nous 

avons pris le temps de répondre à deux questions. La première était la 

tranche d’âge que nous désirions atteindre. Très vite nous avons été 

d’accord pour cibler les 15 / 35 ans. Puis est venue une question plus 

délicate : Quel contenu voulons-nous diffuser ? À partir de cette 

question, nous avons eu des échanges très riches et un panel de 

propositions large. Le principe de réalité nous fera choisir, dans un 

premier temps, des choses simples et demandant un investissement 

modéré. 
 

 Tra a accepté de conduire le lancement de l’équipe Réseaux 

sociaux, afin de poursuivre la réflexion, puis de rencontrer un 

responsable de la communication du diocèse. Ceci afin de bien mûrir 

pastoralement et techniquement notre projet avec Instagram et Tik Tok. 

Tra a proposé que l’équipe lance le projet et très vite le confie à des plus 

jeunes. Cela correspond davantage à leur génération, l’équipe restant en 

soutien.  
 

  Rendons grâce à Dieu pour ce qui se vit et pour les projets. Remercions ceux et celles qui y participent 

activement et permettent à notre communauté chrétienne d’avoir une plus grande visibilité et de témoigner de 

l’espérance qui la fait vivre. Bonne semaine à chacun et chacune de vous. 
Guillaume Villatte, prêtre 

L
e 

L
ie

n
 n

° 
1
2

/2
0

2
3
 

Dimanche 19 mars 2023 
4

ème
 dimanche de Carême Église St-Nicolas Église St-François-de-Sales 
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Depuis son élection en 2013, François a marqué d’une empreinte très personnelle la façon dont le Saint-Siège transmet 

son message à la Ville et au Monde. Sa communication, capable de susciter l’intérêt des non-chrétiens comme de soulever 

des stades de fidèles, a considérablement élargi la portée de la « parole » pontificale, mais a aussi parfois suscité de la 

confusion, notamment à l’intérieur de l’Église. 

Dans son premier entretien accordé en 2013 au père Antonio Spadaro, 

l’influent directeur de la revue jésuite La Civilta Cattolica, le pape François 

« Je suis capable de regarder des personnes individuelles, une par une, pour 

me connecter de manière personnelle avec celles qui sont devant moi. Je n’ai 

pas l’habitude des masses ». Ce qu’il décrivait alors comme une de ses 

faiblesses s’est révélée, dix ans plus tard, être une de ses plus grandes forces. 

Le pontife argentin a conservé son style simple, proche de l’oralité dans ses 

discours, imagé et accessible dans les textes de son magistère. Réputé austère 

à Buenos Aires, il s’est révélé jovial à Rome. Et sa bonhommie lui a souvent 

voulu la comparaison avec le « bon pape » Jean XXIII. (…) 

Faisant souvent fi de l’étiquette, le pape a construit sa communication sur 

l’établissement d’une « proximité informelle » avec ses interlocuteurs. « N’oubliez pas, s’il-vous-plaît, de prier pour moi », 

demande-t-il ainsi inlassablement, après chaque discours. Cette formule, la plus entendue pendant ces dix dernières années, 

est caractéristique du soin que met le pape à établir un véritable lien avec son audience. Ce « pont » qu’il jette entre lui et 

chaque interlocuteur se veut humain avant d’être magistériel. (…) Mgr Guido Marini, l’ancien cérémoniaire du pape, 

affirme dans un entretien publié en 2021 que François est un « génie de la scénographie ». L’Italien avait assisté le pontife 

lors de la Statio Orbis du 27 mars 2020, cérémonie pendant laquelle le pape avait prié pour le monde, alors plongé dans le 

chaos de la pandémie. Plus que son discours ce soir-là, c’est la solitude d’un pape sur une place Saint-Pierre battue par la 

tempête dont beaucoup se souviennent. 

Réformateur, le pape François a poursuivi la modernisation, et notamment la numérisation de la communication du Saint-

Siège, entamée par son prédécesseur. Même s’il s’est régulièrement montré très critique face aux risques de la 

communication virtuelle, il a néanmoins ouvert un compte Instagram et lancé une application de prière – Click to Pray. Il a 

aussi reçu au Vatican les principaux grands patrons des GAFAM. Sur Twitter, ses comptes, diffusés en de nombreuses 

langues, ont dépassé les 45 millions de followers. 

François a aussi restructuré en profondeur la communication de la Curie en créant, en 2015, le dicastère pour la 

Communication, dans lequel il a rassemblé toutes les entités médiatiques du Vatican – Vatican News, Radio Vatican, 

L’Osservatore Romano (qu’il surnomme la « Pravda »), le Bureau de presse du Saint-Siège, la Librairie éditrice vaticane… 

Son but : une plus grande efficience, moins de dépenses, et une action concentrée sur l’annonce de l’Évangile. 

Mais le pontife s’est aussi montré très distant vis-à-vis de sa propre administration, court-circuitant 

souvent les canaux officiels de la communication du Saint-Siège – notamment son bureau de presse – 

pour privilégier ses propres réseaux, beaucoup plus insaisissables et imprévisibles. (…) Contrairement 

à ses deux prédécesseurs qui pouvaient s’appuyer pleinement sur leur porte-parole, le pontife s’est 

voulu maître de toute sa communication, afin de ne pas voir sa parole utilisée par des groupes de 

pouvoirs agissant pour leurs intérêts au sein de l’Église. Ainsi, Matteo Bruni, actuel directeur du bureau 

de presse, ne remplit pas le rôle de porte-parole. (…) Pendant les 40 vols retour effectués ces dix 

dernières années, François a permis à nouveau aux journalistes de poser librement leurs questions sur 

tous les thèmes. Il s’y est exprimé dans un style très spontané mais souvent débridé. On doit à ces 

séquences quelques formules clés de son pontificat, par exemple celle sur l’homosexualité – « Qui suis-

je pour juger ? » La spontanéité du pape François a cependant parfois joué contre lui, par exemple 

lorsqu’il s’est embrouillé dans ses propos sur la renonciation de l’archevêque de Paris, Mgr Aupetit, ou 

qu’il a mis à mal les efforts de sa propre diplomatie en laissant entendre que les Bouriates et les Tchétchènes étaient 

responsables des massacres en Ukraine. (…) Le style de communication du pontife a aussi régulièrement suscité la 

perplexité voire la colère dans ses propres rangs. « Vous êtes plus aimé […] chez les athées que chez les catholiques », lui 

faisait remarquer Dominique Wolton. (…) 

Source : La lettre du Vatican (Camille Delmas – 9/03) 
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Le Denier de l’Église n’est pas un don comme les autres il est nécessaire et vital pour notre Église, il sert exclusivement à 

rémunérer nos prêtres et les salariés laïcs à notre service tout au long de l’année. 
 

Le père Guillaume et moi-même remercions les 150 donateurs ayant permis de collecter € 26 778 pour le Denier 2022 et 

qui, par cette démarche, ont fait un acte de foi et montrent leur attachement à leur paroisse. Un remerciement tout 

particulier aux 30 donateurs qui représentent 42% de la somme collectée et qui participent fidèlement et régulièrement à la 

collecte du denier chaque mois par prélèvement automatique. Comparativement à 2021 dont les résultats étaient de € 

26 148 pour 150 donateurs, le résultat se maintient mais n’a pas atteint notre objectif de € 30 000.  

C’est sûr, l’année 2023 sera l’année des € 30 000 et des 180 donateurs ! À nous tous, à vous tous de nous mobiliser 

auprès de tous ceux qui n’ont pas conscience de l’impératif du denier pour la survie des paroisses.  

En cette période de Carême où nos pensées et nos actes doivent être plus généreux, nous comptons sur vous. L’appel à dons 

pour le Denier 2023 aura lieu aux messes de ces 19 et 20 Mars. Et une lettre plus personnelle est jointe au présent Lien, 

que vous pouvez diffuser autour de vous. 

JE CROIS, JE DONNE 

Lydia Donnat  (Correspondante pour le Denier de l’Eglise) 

 

150 adultes du Val-d’Oise se préparent à recevoir le baptême à Pâques. Ils ont vécu la célébration de l’Appel décisif, 

dimanche 5 mars 2023 à la cathédrale Saint-Maclou de Pontoise. Parmi eux, notre communauté a accompagné Vishal et 

Sonia. Ces photos témoignent de ces moments fondateurs pour eux. 

    

Jeudi dernier, de nombreux fidèles se sont retrouvés dans l’église Saint-François-de-Sales pour une cérémonie du pardon 

de Dieu en communauté. À cette occasion, plusieurs prêtres étaient présents pour les confessions. Mais il n’est pas trop 

tard pour se préparer aux fêtes pascales en demandant le sacrement de réconciliation. Mais pourquoi ? 

À la suite des Apôtres, les prêtres reçoivent du Christ la mission – et donc le pouvoir – de remettre les péchés. Ainsi, se 

confesser à un prêtre assure que c’est bien Dieu qui accorde Son pardon et réconcilie le pénitent avec l’Église. Le prêtre est 

un instrument de la miséricorde divine, qui accueille le pénitent avec charité et dans la joie de l’aider à recevoir le pardon 

de Dieu. Sans lui, le pardon ne peut être obtenu. En effet, l’idée d’aller « directement » se confesser à Dieu est contraire à 

l’enseignement du Christ. Jésus, Dieu fait homme, est le seul à pouvoir remettre les péchés. Et ce pouvoir, Jésus l’a confié 

aux Apôtres : « Recevez l’Esprit Saint : les péchés seront remis à ceux à qui vous les remettrez, ils seront retenus à ceux à 

qui vous les retiendrez ». (Jn 20, 22-23). Affirmer que l’on peut soi-même se confesser à Dieu, c’est prétendre être son 

propre prêtre et détenir un savoir ou un pouvoir qui donne prise sur Dieu. Or, personne ne peut se sauver lui-même. 
 

En ce temps de Carême, pour arriver à Pâques avec un cœur renouvelé, le père Guillaume propose le sacrement de 

réconciliation : avant les messes dominicales, le jeudi durant le temps d’adoration (18h-19h)  et le vendredi après le 

Chemin de croix de 18h00. 



 

PAROISSE CATHOLIQUE DU PLESSIS-BOUCHARD 
(Commune du Plessis-Bouchard et quartiers de Franconville entre chaussée Jules César et voie de chemin de fer) 

Accueil  à l’église Saint-François-de-Sales 
samedi matin de 10h00 à 12h00 dans la salle Mère Tereza derrière l’église 

 

Messes dominicales  

Samedi  18 18h00 

  St-François-de-Sales 

Dimanche  19 10h30 

  St-François-de-Sales 

 

Messe pour    Jacques LEDRU 

Pour les âmes du purgatoire 

Messe pour   Paule, Philippe et Jean-Pierre SIGOCNAULT 

   Patrice, Daniel, Jeckyl GONCALVES 

Mardi  21 18h30 

  St-Nicolas 19h00 

Messe pour    Robert JOURNE 

prière du chapelet 

Jeudi  23 18h00 

  St-Nicolas 19h00 
Adoration eucharistique et confessions 

Messe pour   Dominique BORDEREAU 

Vendredi  14  8h45 

  St-Nicolas 18h00 

Messe pour     Jean-François DESSEROIT     Francis GILBERT 

Chemin de croix 

Samedi  25 

  11h00 

  St-François-de-Sales 

Intentions de prière pour les bienfaiteurs de la paroisse 

Messe pour    Jacqueline ROCHELLE     Gérard et Bernadette MAGISSON 

prière du chapelet 
 

Jeudi 23 mars 

Dimanche 26  mars 

Vendredi 31 mars

  Dimanche 2 avril

Dimanche 11 juin  

 messe à 10h00  

  buvette, poulets, frites, couscous, snack, jeux, 

tombola, Église verte… 

  et un « retour sur kermesse » pour ceux qui ont 

participé activement le dimanche 2 juillet : 

apéritif et repas tiré du sac. 
 

Pour participer activement 

merci de contacter Jean Freitas au 06 07 60 22 54. 
 

 

 

 

Pour participer activement merci de contacter  

Jean Freitas au 06 07 60 22 54. 

 

Samedi 25 mars : messe à 11h00 dans l’église Saint-

François-de-Sales (pas de messe à 8h45). 
 

Ce même jour : 
 

rencontre des AMITIÉS CARMÉLITAINES au Plessis-

Bouchard de 9h00 à 17h30. 

 

 
 

 

Chemin de croix pour tous, pour les familles chaque 

vendredi à 18h00 dans l’église St-Nicolas. 
 

 

Vivre la messe en semaine (35 minutes !) c’est se faire 

proche du Christ au moment de son sacrifice pour nous et le 

monde entier. C’est très désirable et profitable pour le monde 

et pour nous. 
 

Sacrement de réconciliation, pourquoi résister sans 

cesse à la grâce de Dieu. Laissons notre amour propre et 

faisons un acte de foi :  

 avant les messes dominicales, 

 après le Chemin de croix, 

 pendant l’adoration du jeudi, 

 et jeudi 16 mars à 20h30. 

 

 
 

 

Samedi 25 mars de 14h30 à 17h00. 

Merci de venir avec bonne humeur et si vous le pouvez, 

balais, serpillières, seaux… 
 


